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Notre présentation

2 mythes. Les Anglo-Québécois…

– ont historiquement gardé leurs distances des 
francophones

– ne sont qu’une extension de la majorité anglo-
canadienne



Mythe 1 :  

Les Anglophones ont historiquement gardé leurs 
distances des Francophones



Chargement de bois équarri à bord d'un bateau 
par bâbord devant, Québec, QC, 1872

Musée McCord, Collection Notman



Mouvement syndical 

Collaboration pour créer des syndicats clés

– Société de bienfaisance des journaliers de navires à 
Québec, milieu du 19e siècle



Lea Roback lors d'un banquet de l'Union 
internationale des travailleurs de l'habillement 
pour dames, fin des années 1930

Bibliothèque publique juive (Montréal), Archives



Mouvement syndical 

Personnes qui ont influencé le mouvement

Léa Roback, 1903-2000

– Multilingue: la directrice du syndicat américain l’a 
engagée « car [la directrice] ne parlait pas français et la 
majorité des midinettes étaient des Canadiennes 
françaises »

– A organisé l'importante grève des travailleuses du 
vêtement de Montréal en 1937



Vindicator and Canadian Advertiser, 
21 avril 1837

BAnQ



Vie politique

Les anglophones ont contribué au mouvements 
d’indépendence au Québec

– Patriotes, années 1830

• Edmund Bailey O’Callaghan, 1797-1880 : idées 
d’Irlande



Présentation par le Comité anglophone pour un 
Québec unifié lors des auditions pour la Charte de la 
langue française

Assemblée nationale du Québec, 28 juin 1977



Vie politique

Les anglophones ont contribué au mouvements 
d’indépendence au Québec

– Comité anglophone pour un Québec unifié, années 
1970





La culture

Héritages mixtes, franchissement des frontières linguistiques 

– La Bolduc, 1894-1941 

• Née Mary Rose-Anne Travers; père irlandais





La culture

Organismes bilingues

– Metropolis bleu, fondé 1997 par l’Anglophone Linda 
Leith

• Mission : « rassembler des gens de différentes 
cultures pour partager le plaisir de lire et d’écrire »



En résumé…
Dans des domaines essentiels au développement et à l'identité du 
Québec, une longue histoire de

– collaboration + contributions

• les Anglophones ont apporté de nouvelles idées, 
construit des ponts, et se sont intégrés dans les 
mouvements et les milieux

– conflits, opinions différentes

• diversité des CEA

De nombreuses traces dans "l'écosystème mémoriel" du Québec 
et dans la recherche



Retour au mythe : les Anglophones ont historiquement 
gardé leurs distances des Francophones

Pourquoi ce mythe persiste-t-il ?

– Récit officiel : représentations limitées de la 
communauté anglophone du Québec (Zanazanian, 
Moisan)   

– Que pouvons-nous faire à ce sujet ?

• Changer le récit

• Soutenir l’écosystème mémorielle des Anglophones 
du Québec (Alain Roy)



Mythe 2 :  

Les Anglo-Québecois ne sont qu’une extension de 
la majorité anglo-canadienne







Source: Tableau de bord des communautés de langue officielle en situation minoritaire, données recensement 2016





Source: Association d’études canadiennes, English-Speaking Quebecers:  Views on Identities, Governance, Economy and School  Boards, 
septembre 2019 



Source: Office québécois de la langue française, Langue et éducation au Québec, 2017



« … dans le discours des jeunes, le rapport à l’identité est 
rarement présenté comme étant une chose ou l’autre, une 
identité francophone ou une identité anglophone, par 
exemple ».

Source : Diane Gérin-Lajoie. Le rapport à l’identité des jeunes dans les écoles de langue anglaise au Québec. 
Québec, Presses de l’Université Laval, 2019, p. 123
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